
Les parents doivent être acteurs dans la prise en charge de l’autiste

ORAN - Les parents doivent être acteurs dans la prise en charge du l’autiste, a déclaré, à l’APS, Dr 

Boumaïza Zahia, pédopsychiatre à l’Hôpital Erasme (France).

En marge des travaux du congrès international sur l’autisme ouverts jeudi à Oran, elle a souligné que 

"l’implication des parents, fratrie comprise, est primordiale dans la prise en charge de l’autisme".

"Les parents doivent être informés, car ce sont eux qui doivent faire le lien avec les intervenants du 

réseau et jouer leur rôle de repérage des signes du spectre de l’autisme.

Ce sont les parents qui connaissent les symptômes de leurs enfants", a ajouté Dr Boumaïza, soutenant 

"qu’il faut concevoir la pathologie dans un cadre social".

Selon la même source, l’autiste est un sujet qui a "un mode d’entrée" et de mise en relation qui n’est 

pas classique. Il a des gestes qui sont les siens. "Il y’a des autistes et autant de modalités et les parents 

doivent se réapproprier leur rôle dans l’éveil et l’accompagnement éducatif de leurs enfants", a-t-elle 

encore précisé.

Au sujet de l’intervention précoce, elle a estimé qu’elle est impérative et doit être stimulée par la 

relation famille-malade. "La famille doit tenter toujours d’entrer en relation, de comprendre son 

système de communication et de décoder son langage".

Lors des travaux de cette rencontre de trois jours, qui se poursuit vendredi au centre de recherche en 

anthropologie sociale et culturelle (CRASC) d’Oran, les congressistes ont appelé à l’implication des 

familles dans des questions de dépistage, insistant sur l’importance du diagnostic précoce.

La prévention et son corollaire l’information, sont le socle d’une bonne action de prévention autour de 

l’enfant et de sa famille, ont- ils soutenu. Ils sont près de 5.000 autistes à Oran, selon le président de 

l’association des autistes d’Oran soulevant l’absence d’établissements spécialisés (écoles) pour enfants

atteints de cette pathologie, qui ont besoin d’une prise en charge pluridisciplinaire.

Près de 300 participants dont des psychologues et des psychothérapeutes d’Algérie, du Canada et de la 

France prennent part à ce congrès international, organisé par l’association des autistes d’Oran en 

partenariat avec l’association des psychiatres d’Oranie et l’association "Solidarité médicale en action 

"Solimed-Algérie".

Source :  APS 
Date de publication : 26 septembre 2013


